—E

Eonorpass Aapians Baaon, ako u ga aban Ypaackw-to, To ects Qin-
ckpl man Yyackpl-thi  aseiupt cmopaas yuemaro Kianpooa, me cmbars
obaye aa pwbern pbmmreino momexAy uMh YHCKMA-TBH, ABapCKBIA-TH
Brarapcksia-15 1 Xasapckwi-T5, HO Thl NMOAOKIAB BH €JHO 0COGHO
orabaenie moah Hassamiens HemzBbcTHH !).

To ako e raka, me ocraBa Beke JPyro OCBeHb Ja NCHOBITaMBl Ja
m ne cx Guam YEmn-tn m 0coGmo Boarape-tn Ciasencko miems .

s, II.

Bouim au ex  Yuuu-tu, u ocodno bwarape-
™ C.aaBeHcko miems.

3a a2 paspbumns m roii-3m BOmpoch, Haj00HO € Ja BUAUMB UbP—
BO mo eX Opum 1w rab cx skusban ors kpait Caaseme-tn .
lopranas u Ilpoxoniii, Kom-To caMm mOYTH C& OCTABHIN HAMb IAaB-—

ubiimn  onucanin 3a  Ciasenbi-thi, Kassarh ye Tin GecuncICHHN Ha-—

poau, mmenyemvn Buuungu (Bunan) nman Beneru (Bemean, Benan)

') Nous n’ avons pas hésilé a adopler la dénomination sonore, géo-
graphique et historique d Ouraliemus, que le savant M. J.
Klaploth a propos¢ pour ces nations, a quelques unes desquelles seu-
lement peuvent convenir les dénominations de Tchoudes ou Fin-
noises. C’est aussi la classification générale tracée par ce grand
philologue, qui a été notre pierre angulaire pour classer les différents
idiomes de cetle famille. ... -Cependant . .. nous noussommes cru ob-
lig¢ d’ ajouter une cinquieéme branche, que nous avons nommée in -
cerlaine, afin de ne pas confondre ce qui n”est encore qu’ une
simple conjecture, avec ce qui, ethnographiquement parlant, est une
vérité démontree » (Adr. Balbi introduct. a 1" Atlas éthogr. du globe
p- 193). By Eonorpacmieckna-15 en Ariacs bain mozara moxb r1osa 0%—
abaenie Yuckoia-15, Bpirapckna-15, ABapckbiA-15 B Xa3apCKLA~TD ALK



